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éz/ztﬂz‘cm comp!cdz potefl s ut hec [it [ententia , pra-
ter Deum qui hunc mundum fecerit, repugnare ut
alia fit ejufmodi natura, [eu ut idem dialecticé dica-.
mus, ex gericre deorum unicum cffe individuum ; & qua
prater unum cogitatione informentur , effe repugnantia.

Voici encore un morceau qui n’eft point. indifférent..
Ceft l2 définition de Diea, qui n'eft autre chofe que
fm (tantia que  caufam moventem omnium rerum con-
tinear (a). La puiffance de la métaphyfique eft éga-
Jement bien expliquée dans le paffage fuivant ]‘vfc«
izzplwfca cui hic locus fubjectus eft , hanc demonfirandi.
viam f[equitur., ut ex idéa generis concludat,. quid
in cjm generis forinis atque zndu/u/uzs dneffe debet :
minimé verd edufque progrcdz poreft ) quor fint alicu-
Jus generis individua. === Ce font fur-tout les titres
des fe&tions, qui décelent le gott & la lumineufe phi-
lofophie de M', W. De argumentis que deducuntur ex
principio mdz/acrnzbzlmm De argumentis que
repetuntur  cx principio. rationis fu_ﬁzu(’/ztls. | Gl
Argumentum quod repetitur a relatione generis cum in~
dividuis &e. &e. En vérité , ni Scot , ni Fonfeca, ni
Arriaga , ni Francifcus Bone-Spei n’ont écrit plus ara=,
biguement fur les relations , les hecceités, les genres
& les individus , que M'. W. dans le 18¢. fiecle ,
fur Punité de Dieu. . .

La marche & la diftribution de la piece font paffax—
tement conformes 4 I élégance du ftile: Il s’agifioit pour
fatisfaire & Mrs. de Leyde , d’établir d’abord les preuves

(a) Subflance qui renfame la caufe du mouvement. Quei
fens cela peart-il faire ? N’y aureit-il pas la quelque échan-
tillon de pyrhagorifme ou de {pinofifme? jaime a en )Lr-
ger plus favorablement, & & creire que ce n'cft qu'un
petit galimatias.
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